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Commune de CREYS MEPIEU 
 

Cérémonie du 8-Mai - 79ème anniversaire de la Victoire 1945 – 8 mai 2024 
 

1944 : Vivre libres 
 
Nous commémorons aujourd’hui le 79ème anniversaire de la Victoire.  
Une Victoire qui s’est dessinée, dans notre région, dès l’année 1944, au prix de terribles 
combats et d’ultimes souffrances. Les dernières exécutions et les combats menés dans tout 
le département, par les maquis des massifs et ceux des plaines. 
1944, en Isère, ce sont les dernières rafles, dans l’Ain à quelques kilomètres de là se sera la 
rafle d’Izieu ou 44 enfants et 7 adultes sont déportés. A l’issu de la guerre on notera un seul 
survivant.  
Puis la Libération, enfin. 
Nous commémorons donc cette année les 80 ans de la Libération de l’Isère, par l’action 
combinée de la résistance intérieure, des forces françaises libres et des armées alliées. 
En cette année 1944, la France, après avoir vacillé au bord de l’abîme, prend sa place dans le 
camp des vainqueurs. 
Cette place, elle la doit au sacrifice de tous ceux qui ont donné leur vie pour que les survivants 
puissent à nouveau goûter au bonheur de vivre libres. 
 
Un devoir de mémoire plus que jamais nécessaire 
 
Vivre libre ou mourir. 
Voilà le serment prêté par tant de Français pendant les heures les plus sombres de notre 
histoire. 
Alors que ceux qui étaient alors les plus jeunes d’entre eux deviennent centenaires et que 
leur nombre ne cesse de diminuer au fil des ans, il nous appartient, collectivement, de faire 
perdurer la mémoire. 
 
Nous ne devons pas oublier le courage, la force de l’engagement et l’abnégation poussée 
jusqu’au sacrifice ultime de ceux qui prirent les armes. 
Nous ne devons pas oublier, non plus, ce que furent les crimes du nazisme : torture, 
déportation, extermination. 
 
Soutenir nos forces armées 
 
Nous sortons d’une période pendant laquelle nous avons oublié les leçons des conflits du 
passé. 
La fin de la guerre froide fut le début d’un moment d’euphorie, qui fut aussi, pour une part, 
celui d’un certain aveuglement. 
Au nom de la paix tous les pays européens, ont drastiquement diminué les budgets consacrés 
aux armées. 
Nous nous trouvons, de ce fait, aujourd’hui bien dépourvus face aux régimes politiques qui 
fondent leurs rêves de puissance sur la force brute et sur l’affrontement. 
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Pendant de longs mois, les Etats-Unis n’ont pu poursuivre le financement de l’effort de guerre 
ukrainien, en raison de leurs divergences politiques internes, et les pays européens n’ont pas 
été en capacité de prendre le relais. 
 
Cet échec montre donc bien que la nécessité de redonner à nos soldats les capacités de mener 
leurs missions dans les meilleures conditions est plus forte que jamais. 
 
Nous devons tout à ceux qui font le choix de mettre leur vie en jeu pour la défense de notre 
pays et de notre peuple. 
 
Conclusion  
 
Les valeurs qui sont aujourd’hui les nôtres, notre mode de vie et nos institutions : rien de tout 
cela n’est arrivé naturellement. 
Bien des valeurs fondamentales, qui sont à la base de notre société, n’ont pas été acquises 
sans combattre et ne sont pas garanties. 
La guerre n’est pas une fatalité : l’idéal européen en est la preuve et plus personne ne 
considère aujourd’hui nos voisins allemands comme des ennemis. Il serait peut-être bon de 
s’en rappeler à quelques jours d’élection européenne.  
 
Mais celui qui souhaite la paix sait qu’il doit se préparer à faire la guerre à ceux qui font le 
choix des armes.   
 
Défendre un idéal de paix tout en étant lucide sur l’état du monde et s’inspirer de l’exemple 
donné par ceux qui relevèrent les défis du passé : voilà l’état d’esprit qui doit être le nôtre 
pour bâtir un avenir meilleur, pour nous et nos enfants. 
 
 


